
 

 

C'est l'été... à vos jumelles ! 

  

 

Paruline à tête cendrée 

Bonjour, 

Nous sommes heureux de partager avec vous notre bulletin d'été, rempli d'informations passionnantes 

et de conseils pour profiter au maximum de la saison, en observant les familles d'oiseaux et en les 

attirant dans votre jardin. Voici un aperçu de ce que vous retrouverez dans cette édition : 



 

 

Merveilles de la vision aviaire : Découvrez la vision extraordinaire des oiseaux et comment ils 

perçoivent le monde qui les entoure. Découvrez leur capacité à voir la lumière ultraviolette, ce qui ajoute 

une toute nouvelle dimension à leur palette de couleurs. Vous apprendrez comment cette vision unique 

les aide à trouver des partenaires, à localiser des sources de nourriture et à naviguer pendant la 

migration. 

Festivals et voyages d'observation d'oiseaux à venir : tenez-vous au courant des festivals 

d'observation d'oiseaux de cet automne et d'un prochain voyage à l'international. 

Nouveaux produits et suggestions cadeaux : Nous sommes ravis de vous présenter nos derniers 

produits conçus pour améliorer votre expérience en observation d’oiseaux. 

 

Nous espérons que vous apprécierez cette édition de notre bulletin d'été et que vous trouverez 

l'inspiration pour vous lancer dans de nouvelles aventures ornithologiques. Observer des familles 

d'oiseaux, comprendre leurs comportements uniques et les attirer dans votre jardin peut offrir une joie et 

des opportunités d'apprentissage sans fin.   

 

Nous vous souhaitons un bel été plein de merveilles que seuls les oiseaux peuvent nous offrir! 

.  

 

Bonne lecture! 

Alain Goulet, propriétaire et passionné d'oiseaux et toute l'équipe de Nature Expert. 

 

 

Veuillez noter que nous serons fermés du 18 au 31 juillet, 2023.  

Profitez-en pour faire vos réserves de graines d'oiseaux ou vos autres achats avant le 18 juillet  

 



 

Quiscale bronzé - Michel Bordeleau 

Des fientes dans la piscine! 
Serge Beaudette 
 

«Non mais! Il fait exprès! Il y a un oiseau qui ne cesse de s’approcher de ma piscine l’air de rien, frôle la 

surface et, immanquablement chaque fois, dépose ses besoins toujours au même endroit des dizaines 

de fois par jour! Il me nargue ou quoi?» Ce récit décrivant un comportement qui semble à première vue 

singulier, je l’entends des dizaines de fois chaque été. 



 

Difficile de ne pas prêter de mauvaises intentions à cet 

oiseau qui semble vraiment avoir une dent… ou plutôt 

«un bec» contre nous. Bien que ce comportement 

suscite d’abord de l’intolérance et parfois même de la 

colère, la compréhension du phénomène et de son 

origine nous aide à cohabiter plus harmonieusement 

avec les oiseaux qui en sont les auteurs et davantage 

en paix avec ces inconvénients passagers.  Une 

observation non distraite nous permet tout d’abord de 

constater que la fiente est étrangement rejetée par le 

bec. Effectivement, il ne s’agit pas des fientes de 

l’oiseau qui les dépose mais bien de celles de ses 

petits. Je sais, je sais, une fiente c’est une fiente!  Si les 

bébés oiseaux déféquaient constamment dans leur nid en coupole, ce serait épouvantable pour la 

salubrité des lieux et les odeurs auraient tôt fait d’attirer parasites et prédateurs. Et s’ils se contentaient 

à la place de les rejeter en bas du nid, l’amas créé indiquerait sans équivoque aux prédateurs, 

l’emplacement du nid. 

  

Bien avant que l’humain ne fasse son apparition, les oiseaux ont dû trouver un système idéal pour 

éliminer leurs déchets de façon hygiénique et sans danger. Les petits font leurs fientes sous forme de 

petits sacs, appelés «sacs fécaux». Les parents, dans leurs multiples allées et venues pour nourrir leur 

progéniture, arrivent au nid avec de la nourriture mais en repartent toujours avec un sac fécal qui vient 

d’être produit par un rejeton. Ils s’en débarrassent ensuite de manière à ce qu’il ne soit pas visible et 

qu’il n’émette aucune odeur… c’est à-dire dans l’eau! Et là arrive l’humain. Il assèche tous les marais et 

les étangs de ce qui constituera son «quartier» et y installe à la place, des piscines! Du point de vue de 

l’oiseau qui ne cherche qu’à faire disparaître les sacs fécaux dans l’eau, quelle différence peut-il bien y 

avoir entre un étang et une piscine? 

  

En déposant ces déchets dans nos piscines, les oiseaux ne se sont (encore une fois) qu’adaptés à de 

nouvelles réalités de leur environnement, un changement créé par l’humain. Et nous, à quels 

changements créés par les oiseaux devons-nous nous adapter? Pour je ne sais quelle raison (peut-être 

parce que nous sommes plus forts et que nous pouvons imposer notre présence), nous sommes très 

rigides et très peu enclins aux compromis incontournables de la cohabitation et le moindre inconfort 

nous fait rager. 

  

N’y aurait-il pourtant pas lieu de cultiver la tolérance pour les deux semaines pendant lesquels les 

jeunes sont au nid et produisent des sacs fécaux… même s’ils se retrouvent dans nos piscines? 

Les oiseaux étaient d’ailleurs là au moins cent quarante millions d’années avant nous. 

Le nettoyage de nos piscines semble un acte bien superficiel à côté de ce comportement qui nous 

dérange, mais tout simplement vital pour toute une famille d’oiseaux! L’originalité d’un tel comportement 

peut même nourrir l’admiration si on change notre regard sur lui.    

 

Passez un été zen avec vos petits oiseaux!  



 

 

Étourneau sansonnet: Pierre Morin 
  

Les avantages de voir l'invisible 
Serge Beaudette 
 

Les oiseaux vous en mettront «plein la vue» grâce à ce qu’ils voient et que nous, nous ne voyons 

pas!  Sans doute serez-vous d’abord surpris d’apprendre que la plupart des oiseaux voient les 

ultraviolets. C’est comme s’ils pouvaient ajouter une couleur (ultraviolet) à toutes celles que nous 

pouvons voir. Concrètement, un oiseau qui nous semble sans motif particulier pourrait donc arborer un 

motif ultraviolet que seuls les oiseaux verraient. Cette couleur pourrait être ajoutée à toutes celles déjà 

visibles pour former de nouvelles couleurs, de nouveaux motifs ou agencements. 

  

Cette acuité pourrait aussi servir aux migrateurs dans leur orientation, mais comme elle leur est 

exclusive, il nous est difficile d’en comprendre le fonctionnement de façon précise. Nous savons 

toutefois que certains prédateurs tels la Crécerelle d’Amérique, s’en servent pour suivre leurs proies car 

ils ne connaissent pas nécessairement leurs habitudes quant à l’itinéraire de leur grand voyage. 

  

L’urine de mulot réfléchit l’ultraviolet. Ce liquide incolore pour l’humain, sur la rosée du matin toute aussi 

incolore, apparaît à l’inverse bien contrasté pour le prédateur qui peut les suivre à la trace. Il y a même 

des fruits, une sorte de myrtille, qui se sont adaptés afin de réfléchir les ultraviolets. Repérés plus 

facilement par les grives en déplacement, ils sont davantage dévorés et leurs graines sont ensuite 

disséminées à plus large échelle par les fientes. 



 

  

Indispensable durant la migration, la lumière polarisée 

est une autre lumière visible seulement par les 

migrateurs, autant diurnes que nocturnes. Le jour, 

puisqu’elle passe à travers les nuages, cette lumière 

permet aux oiseaux de toujours connaître la position du 

soleil même par temps couvert. La nuit, elle aide les 

migrateurs à calibrer la position des étoiles par rapport 

à celle du soleil couchant. En effet, juste après le 

coucher du soleil, alors que nous voyons encore sa 

position, l’obscurité n’est pas suffisante pour nous 

permettre de voir les étoiles. Ce n’est que 45 minutes plus tard que nous les verrons, mais le soleil lui, 

aura bel et bien disparu. Ce dernier continue toutefois d’émettre sa lumière polarisée durant quelques 

minutes encore, au bénéfice des oiseaux. 

  

La découverte la plus récente concerne la perception du champ magnétique terrestre. Depuis 

longtemps, les scientifiques soutenaient l’hypothèse selon laquelle les oiseaux «sentiraient» la force du 

champ magnétique. Voilà qu’une équipe de recherche en Allemagne a réussi à prouver que les oiseaux 

ne se contentent pas de simplement "sentir" le champ magnétique…ils le voient littéralement! Grâce à 

des neurones spéciaux présents dans l’œil de l’oiseau, l’information sur le champ magnétique voyage 

jusqu’à une région du thalamus (aire du cerveau associée à la vision) qui ne s’active que durant la 

période de migration, juste chez les migrateurs et seulement la nuit. 

  

À ces perceptions hors du commun, ajoutons brièvement que certains migrateurs entendent des sons 

11 octaves plus bas que les notes les plus graves audibles pour l’humain.  Un oiseau qui voyage en 

plein centre de l’Amérique du Nord peut entendre les vagues sur la Côte Est et un orage dans les 

Rocheuses. Enfin, des migrateurs océaniques se repèrent par des odeurs émergeant des mers à des 

concentrations aussi faibles que 3 parties par million!  Ces petites «bêtes» entendent l’inaudible, sentent 

l’inodore et voient l’invisible…  

 

  

 



 

 

                                   Martin-pêcheur géant - Alain Goulet                                             

 

Voyage ornithologique au Kenya 

David Bird et Rodger Titman organisent un voyage d'observation des oiseaux au Kenya en mai 2024. Ils 

exploreront la riche biodiversité de ce pays. Il reste quelques places disponibles pour ce voyage. Pour 

plus d'informations, veuillez contacter David ou Rodger david.bird@mcgill.ca & rodger.titman@mcgill.ca 

   

  

 



 

Crécerelle d'Amérique/Quiscale rouilleux - Michel Bordeleau 
 

 

Planifiez les festivals de l'automne! 
Bien que nous soyons au tout début de l'été, nous tenons à vous informer concernant les deux plus 

importants festivals d'automne pendant la saison des migrations. 

Festival des oiseaux migrateurs de la Côte-Nord à Tadoussac 

  

http://www.explosnature.ca/oot/festival-des-oiseaux-migrateurs-de-la-cote-nord/ 

Du 18 au 24 septembre 

Le Festival des oiseaux migrateurs de la Côte-Nord a été fondé en 2009 par l’équipe de l’OOT 

(Observatoire d’Oiseaux de Tadoussac) dans le but de faire connaître la richesse aviaire de cette 

magnifique région au temps de l’impressionnante migration automnale des oiseaux. Depuis la création 

de l’événement, l’événement se tient principalement dans le secteur de Tadoussac étant donné que la 

majorité de ses projets de recherche s’y déroule à cette date. Néanmoins, l’objectif étant de faire 

découvrir la région, des activités seront cette année présentes sur plusieurs sites, notamment aux 

Bergeronnes, siège social de l’OOT. Nature Expert sera présent avec son kiosque samedi le 23 

septembre.   



 

 

                                                          

                                                                                                                        Oie des neiges/Oie de Ross - Michel 

Bordeleau 
 

Victo et ses oies 

http://victoetsesoies.com/       Du 20 au 22 octobre, 2023 

Sur les berges du Réservoir Beaudet, classé Zone Importante de Conservation des Oiseaux (ZICO), cet 

événement rassemble des milliers d’oies, des artistes et des amoureux des oiseaux. On y regroupe 

plusieurs artistes : peintres, sculpteurs, photographes et autres artistes professionnels s’intéressant 

particulièrement à l’art ornithologique. 

Des conférences en ornithologie seront présentées, des guides-ornithologues seront sur place, ainsi 

que des kiosques d’intérêt dont celui de QuébecOiseaux et Nature Expert. Plein d’activités festives et 

familiales sont au rendez-vous ! 

Bref, une occasion unique de venir à Victoriaville pour observer le plus grand rassemblement automnal 

d’Oies des neiges dans l’Est du Canada! 

 
 



 

 

NOUVEAUX PRODUITS 

  

 

 

VORTEX Triumph 10x40 

  
Découvrez des jumelles offrant une excellente performance avec ce nouveau modèle, offrant une qualité d'image 

inégalée, un design ergonomique et une durabilité exceptionnelle. Que vous soyez un ornithologue passionné, un 

amoureux de la nature ou un aventurier chevronné, ces jumelles sont conçues pour dépasser vos attentes. 

  

Voici pourquoi elles se démarquent des autres : 

• Optique supérieure : ces jumelles sont dotées de lentilles entièrement multicouches qui offrent une meilleure netteté 

bord à bord et une transmission exceptionnelle de la lumière. Vous profiterez d'une expérience de visionnement cristalline 

et en haute définition, comparable aux jumelles beaucoup plus chères. 

• Conçues pour l'extérieur : ces jumelles sont conçues pour résister aux conditions les plus difficiles. Elles sont 

étanches, antibuée et antichocs, garantissant des performances fiables même dans des conditions météorologiques ou 

des environnements difficiles. Peu importe où vos aventures vous mènent, ces jumelles sont à la hauteur de la tâche. 

• Design ergonomique : nous comprenons l'importance du confort lors de longues sessions d'observation. C'est 

pourquoi ces jumelles sont équipées d'œilletons réglables et d'une dioptrie ajustable, vous permettant de personnaliser 

l'expérience de visionnement en fonction de vos besoins individuels. Dites adieu à la fatigue oculaire et profitez d'heures 

de visionnement confortable. 

• Accessoires pratiques : vos jumelles sont livrées avec une sangle de cou pour un transport facile et un accès rapide. 

De plus, le harnais GlassPak réglable offre un moyen sûr et confortable de transporter vos jumelles lors de vos 

excursions en plein air. Gardez-les à portée de main dans votre voiture, votre sac à dos ou votre sac de voyage pour ne 

jamais manquer une occasion d’observer de près un sujet qui a capté votre intérêt. 

  

Investissez dans des jumelles qui offrent une qualité sans compromis, un design ergonomique et une durabilité assurée. 

Voyez le monde avec clarté et précision et lancez-vous dans vos aventures de plein air en toute confiance. Ces jumelles 

offrent une garantie à vie sans condition. 

 

Disponible en 10x42 seulement 



 

 

 

Napperons oiseaux d'Amérique du Nord 

 

Même s'il n'est pas nécessaire d'être un ornithologue pour en apprécier la beauté, il est particulièrement 

attrayant pour tous ceux qui aiment les oiseaux. La facilité de nettoyage en fait un choix pratique pour 

une utilisation quotidienne. 

  

Ce napperon en plastique présente un rendu coloré d'un ensemble sympathique d'oiseaux. La 

représentation par l'artiste des oiseaux sur le napperon montre bien leur plumage chatoyant et ajoute 

une atmosphère joyeuse à l’ensemble. Cette image peut apporter une touche de nature et de vivacité à 

votre table ou partout où vous choisissez de l'utiliser. 

  

Que vous profitiez d'un repas, que vous travailliez sur un projet d'artisanat ou que vous recherchiez 

simplement un ajout accrocheur à votre décoration intérieure, le napperon Oiseaux d'Amérique du Nord 

est un excellent choix. Il vous permet d'apprécier la beauté des oiseaux et de la nature dans le confort 

de votre foyer. 



 

 

Mangeoires Clingers Only 
   

La mangeoire Clingers Only a été spécialement conçue pour faciliter son remplissage et son nettoyage, 

tout en assurant la santé de nos chers oiseaux en les protégeant des maladies. Son couvercle se 

détache en entier sans effort, permettant un remplissage pratique par le haut et se refermant en toute 

sécurité. 

  

Contrairement à d'autres mangeoires munies de petits orifices risquant de geler à cause de la neige ou 

de l’eau, cette mangeoire dispose aussi d'une capacité plus grande. Elle peut contenir 2 à 3 fois plus de 

graines que les mangeoires habituelles pour petits oiseaux évitant ainsi des remplissages fréquents. 

Avec une capacité de 4 tasses de graines, cette mangeoire est spécialement conçue pour les mésanges 

et autres petits oiseaux. 

  

La mangeoire Clingers Only a été intentionnellement conçue pour décourager les oiseaux plus gros tels 

que les pigeons, les quiscales et les étourneaux de s'y nourrir.  Cela en fait une mangeoire parfaite pour 

exclure ces espèces.  Elle est idéale pour attirer et nourrir spécifiquement les petits oiseaux. 

Disponibles en vert, jaune ou rouge. 

 



 

 

 

Les Ornitrotteurs... histoire d'un Grand Défi mémorable! 
Serge Beaudette 

 

C’est à 8h45 que débute notre expédition! 

Lors de notre tout premier arrêt, nous recensons nos 10 premières espèces en un peu plus d’une 

minute, et un total de 26 espèces en 25 minutes et DÉJÀ, des espèces très recherchées, menacées, 

sont localisées.  Celle qui attire le plus l’attention est sans contredit le BRUANT DES PLAINES! Il a été 

particulièrement coopératif, s’est laissé contempler à loisir, de très près! 

 

Un 2e site ULTRA « payant »! …Comme si la nature « encourageait » ou « subventionnait » à sa façon 

notre collecte de fonds pour lui venir en aide, elle a été, comme à chaque fois, d’une extrême 

générosité. Paruline à ailes dorées, Paruline à ailes bleues, Sturnelle des prés, Bruant des champs, 

Goglu des prés et un autre Bruant des plaines.  Toutes des espèces en TRÈS fort déclin.  Nous 

observons aussi le Coulicou à bec noir, le Tohi à flancs roux et un Viréo à gorge jaune. Ce sont des 

spécialités de l’extrême sud du Québec.  Et dans l’heure qui suivra, nous ajouterons : Troglodyte à bec 

court, Sterne caspienne et Grue du Canada. 



                                                                                        

 

 Après 1h30: 50 espèces!  Après 6 heures de « marathon »: déjà 99 espèces! 

 

Nous nous dirigeons sans tarder vers notre prochaine région qui est à 2 heures de route, soit Baie-du-

Fèbvre. 

À 17h, en débarquant de la voiture aux étangs de Baie-du-Fèbvre, la première espèce sur laquelle nos 

yeux se poseront sera la 100e espèce de la journée.  Ça y est! Il s’agit du splendide FULIGULE À TÊTE 

ROUGE!  Puis, les  Petit et Grand Chevalier! Au-delà du nombre d’espèces, nous avons la grande 

chance de pouvoir admirer des oiseaux d’une rare beauté! 

 

C’est le cas de l’ÉRISMATURE ROUSSE (101e 

espèce!) et le CANARD SOUCHET (110e espèce) 

Encore une fois, les promesses de Baie-du-Fèbvre 

auront été tenues puisqu'en 4 heures d’observation, 

nous totalisons 68 ESPÈCES additionnelles. 

 

Bilan de mi-parcours: 133 ESPÈCES en 12 heures. 

 

À notre 1er ARRÊT nocturne, nous 

entendons assez rapidement, sans doute le chant le 

plus particulier et très évocateur au Québec : l’ENGOULEVENT BOIS-POURRI et juste avant 

d’embarquer dans la voiture pour changer de site, nous entendons la CHOUETTE RAYÉE! 

 
2e ARRÊT: très rapidement, nous entendons et trouvons un magnifique PETIT-DUC MACULÉ. 

 



3e ARRÊT: nous entendons, cherchons, et trouvons un superbe jeune GRAND-DUC D’AMÉRIQUE! 

 

Finalement, nous trouverons 2 BÉCASSES D’AMÉRIQUE en parade!  En MOINS DE 2 HEURES (UN 

RECORD!), nous aurons vu TOUTES LES ESPÈCES NOCTURNES que nous convoitions. 

 

Avant le lever du soleil, nous en sommes donc à l’impressionnante marque de 138 ESPÈCES! 

Il nous reste donc 4 belles heures, pendant la meilleure période de la journée pour l’observation des 

oiseaux et nous sommes rendus sur un excellent site : le Technoparc. Les oiseaux sont au ralenti, 

moins actifs et aussi plus silencieux. Mais on appelle ça le « Grand Défi »! Il faut bien qu’il y ait du « Défi 

» en quelque part... Au final, nous avons travaillé bien fort, si bien qu’en 4 heures sur ce même site, 

nous avons recensé le nombre très impressionnant de 68 espèces dont 10 très belles nouvelles 

espèces à ajouter à notre liste! 

 

Après une heure sans ajouter AUCUNE espèce nouvelle… et à la TOUTE DERNIÈRE MINUTE de 

notre Grand Défi (entre 8h44 et 8h45), nous avons vu… pas un… mais bien 8 Bruants à couronne 

blanche! Très drôle quand même! Ce fut donc la 148e et dernière espèce vue dans ce 24 heures, qui a 

été, une fois de plus, une activité dont je me souviendrai toujours! 

 

D’abord pour la qualité et la quantité de nos observations, condensées sur une période aussi courte. 

Sachant qu’il y a 300 espèces dans tout le Québec, c’est un 24 heures bien productif! 

 

148 ESPÈCES EN 24 HEURES! 

 

En plus du nombre d’espèces, nous avons eu la GRANDE chance de voir plusieurs grandes raretés et 

espèces de grand intérêt, comme: Troglodyte à bec court, Paruline à ailes dorées, Paruline à ailes 

bleues, Grue du Canada, Sterne Caspienne, Quiscale rouilleux, Bruant vespéral, Bruant des plaines, 

Coulicou à bec noir, Viréo à gorge jaune, Sturnelle des prés, Bruant des champs et Tohi à flancs roux. 

   

                                    

 
Les Ornitrotteurs.  De gauche à droite : Serge Beaudette, Jean-Philippe Gagnon, Frédéric Hareau et Alain Goulet 
 



 

 

Et surtout, nous avons eu un plaisir fou tous les quatre! L’ambiance amusante, stimulante, et tout le 

plaisir qu’on a eu à faire ça ensemble, pour une aussi bonne cause, ça en fait une expérience 

inoubliable! 

 

Un grand merci à vous tous qui nous avez encouragés et à nos commanditaires qui ont offert des prix 

pour notre Grand Défi : Brome Bird Care (Squirrel Buster), Vortex Canada, Zeiss et Nature Expert. 

 
Toutes les photos sont de Serge Beaudette  

 

               

                  

 

 


